
Passionnant, Amusant, Intéressant, c’est… 

Parlons-en ! 
Ecole Joie-de-Vivre – Classe de CM1 – Novembre 2022 

Le Marché de Noël de Strasbourg 
Avec plus de 300 chalets, le marché de Noël de Strasbourg est 

l’un des plus anciens et des plus grands d’Europe.  

Les origines… 
La veille de Noël en Alsace, Christkindel et Hans Trapp venaient demander 

si les enfants avaient été sages.  

Le Christkindelsmärik de Strasbourg est l’un des plus anciens marchés de 

Noël, et a longtemps été le seul en France !  Au Moyen-Age, un marché 

était organisé à Strasbourg en prévision de la fête de Saint Nicolas le 6 

décembre. C’est en effet à ce Saint, Evêque de Myre en Turquie au IVe 

siècle, que l’on attribuait le rôle de dispensateur de cadeaux aux enfants. 

Pour permettre aux parents de se procurer friandises et jouets, un 

marché, appelé en alsacien « Klausmärik », était alors installé quelques 

jours avant cette date. 

Le Conseil des XXI de Strasbourg décida le 4 décembre 1570 de supprimer la Saint-Nicolas, mais 

d’autoriser les commerçants à tenir leur marché 3 jours avant cette date. On y trouvait des marchands 

de poupées et d’autres jouets, des marchands de pain-d’épices et de sucreries.  Mais ce marché était 

aussi une véritable foire annuelle, qui attirait à Strasbourg des marchands venus de loin. 

Le marché de la Saint-Nicolas a donc été remplacé par celui de l’Enfant Jésus, nommé « Christkindel » en 

dialecte alsacien. La remise des cadeaux a, elle aussi, changé de date pour se faire la veille de Noël. 

C’est donc l’influence protestante qui a lancé ce nouvel usage strasbourgeois d’un marché avant Noël. 

Elle a aussi créé ce personnage du Christkindel, qui a remplacé le Saint Evêque Nicolas pour entrer dans 

les foyers et y apporter leurs cadeaux aux enfants. 

Cette année… 
Le marché de Noël de Strasbourg se tiendra du 25 novembre au 24 décembre, réparti sur de 

nombreuses places : 

- L’historique Christkindelsmärik, place Broglie  

- L’incontournable place Kléber, avec son Grand Sapin, ses chalets et son Village du Partage, 

- Le marché des délices d’Alsace, sur la terrasse des Rohan 

- Le marché OFF, responsable et engagé, place Grimmeissen 

- Le Village de l’Avent et le Village de l’Après, squares Louise Weiss et Suzanne Lacore, un 

moment convivial et participatif autour des traditions de Noël 

- Les irréductibles petits producteurs d’Alsace, square Louise Weiss 

- Et aussi places de la Cathédrale, du Château, du Marché aux Poissons, du Temple Neuf, Saint-
Thomas, Benjamin Zix, ainsi que dans les rues Gutenberg et des Hallebardes.  



L’interview du mois : Mme Salaün, Directrice de l’école 

La rédac’ : Depuis quand travaillez-vous ici ?  

La Directrice : Je travaille depuis août 2017 dans cette école. 

La rédac’ : Où travailliez-vous avant de venir à l’école Joie de 

Vivre ? 

La Directrice : J’étais directrice à l’école St Louis à Bonnières-

sur-Seine dans les Yvelines (près de Paris) 

La rédac’ : Quel était votre métier avant de venir à l’école Joie 

de Vivre ? 

La Directrice : J’étais la moitié du temps directrice, et la moitié 

du temps maîtresse de CM2 

La rédac’ : Connaissez-vous les prénoms de tous les enfants de 

l’école ? 

La Directrice : Je connais les prénoms de tous les enfants de 

l’école, mais il m’arrive quand même d’en confondre ! 

La rédac’ : Pourquoi avez-vous choisi ce métier ? 

La Directrice : La Direction Diocésaine est venue me proposer 

un poste de direction, j’avais un peu peur, c’était une lourde 

responsabilité, mais j’ai quand même accepté. C’est une très belle mission. 

La rédac’ : Qu’est-ce-que vous aimez le plus dans votre métier ? 

La Directrice : C’est la relation avec les personnes et voir les enfants grandir et progresser. 

La rédac’ : Depuis combien de temps êtes-vous directrice ? 

La Directrice : Cela fait douze ans que je suis directrice. 

La rédac’ : Qu’est-ce-que vous aimez le moins dans votre métier ? 

La Directrice : Ce que j’aime le moins c’est tout ce qui est administratif et ne pas trouver de solution à 

un problème. 

La rédac’ : Que vouliez-vous faire quand vous étiez petite ? 

La Directrice : Quand j’était petite, je voulais être archéologue. 

La rédac’ : Qui était directeur ou directrice avant vous dans cette école ? 

La Directrice : Myriam Dursus était directrice avant moi. 

La rédac’ :  

 

Merci Madame ! 

 

 



Le sport du mois : le handball (à prononcer hand « balle » !) 

Les origines… 
Le handball est un sport collectif joué à la 

main où deux équipes de sept joueurs 

s'affrontent avec un ballon en respectant 

plusieurs règles sur un terrain rectangulaire 

de dimensions 40 m par 20 m, séparé en 

deux camps. L'équipe déclarée victorieuse 

est celle qui a marqué le plus de buts à la fin 

du temps imparti, généralement deux 

périodes de 30 minutes. 

Le nom a été emprunté en 1912 à l’allemand : le substantif allemand se décompose avec 

Hand (« la main ») et Ball (« le ballon »), ce qui signifie littéralement « le ballon à la main », décrivant 

le ballon de handball lui-même. 

Les premières traces de jeux similaires au handball remontent à la France médiévale. Le jeu moderne 

prend ses sources au XIXe siècle, au Danemark, sous le nom de « håndbold ». Dans les années 1900, 

un Irlandais du nom de Casey introduisit un jeu semblable au handball aux Etats-Unis. Il provoque un tel 

engouement qu'une compétition aurait même vu le jour en 1919 à Los Angeles.  

Dans les années 1960, le handball à onze est progressivement abandonné au profit du handball à sept 

joueurs et le dernier championnat du monde à 11 a lieu en 1966 

Quelques règles… 
Les matchs en club durent environ 10 minutes. 

Au handball, il est interdit de faire plus de trois pas si on ne drible pas, de faire des reprises, de rentrer 

dans la zone du gardien, de pousser, de taper, de tirer sur le maillot d’un adversaire… 

Au handball, on a le droit de dribler, de faire des passes, de marquer… 

Pour engager, l’arbitre ou l’entraineur (ou l’entraineuse) lance la balle en l’air au milieu du terrain et 

celui qui la rattrape peut faire une passe ou avancer vers le but adverse.  

Quand la balle sort et qu’on doit la remettre en jeu et qu’on est droitier, on met le pied gauche sur la 

ligne puis, comme pour l’engagement, on peut soit avancer soit faire une passe. 

Quand la balle rentre dans la zone du gardien, c’est balle au gardien. 

Si un joueur veut marquer et que le gardien la sort, c’est quand même balle au gardien. 

Voici donc un petit résumé des règles du handball.  

Merci à Yvan et Loucas de CE1 

pour ces explications ! 
 



Jeux  

Blague : Toto dit à son copain : « tu sais, banane ça commence par 

un B, mais normalement ça commence par un N. Son copain lui 

répond : « absolument, ça commence par un A ! 

Devinette : Que dit-on à une banane le jour de son anniversaire ?  

Enigme : Je commence et je finis par un E, et je n’ai qu’une seule 

lettre. Qui suis-je ? 

Le défi du mois : Déplace une seule allumette pour rendre cette 

opération juste. 

 

 

 

 

Le « j’aime / j’aime pas » : les films de Noël 

J’AIME 
« J’aime les cadeaux, Noël, les fêtes, et on  
retrouve tout ça dans les films de Noël, et en 
plus, on peut se coucher avec un plaid, des 
chamallows, un chocolat chaud…  

C’est trop bien ! » 

J’AIME PAS 

« Je n’aime pas trop les films de Noël, ça finit 
toujours pareil, à chaque fois le Père Noël est en 
détresse et il demande toujours l’aide des 
enfants. 

Pas très courageux ce Père Noël ! » 

 

Nous espérons que ce premier numéro de 

« Parlons-en » vous a plu ! Si vous avez des idées 

ou des suggestions, venez nous en parler ! 
 

Réponses :   
- Bananiversaire ! 
- L’enveloppe 
- transforme le 9 en 0 

  


